
’’est le 30 juin 1881, sur l’initiative du pieux et zélé Mgr 
de Ségur que se tint à Lille le premier Congrès eucharis­
tique international. Seize ans plus tard, le 28 novembre 

p.^o^À. 1897, le Souverain Pontife Léon XIII s’exprimait ainsi : 
» Après avoir souvent loué les Congrès et les Associations eucharis­
tiques, mû par l’espoir de les voir produire des fruits plus abondants, 
Nous jugeons maintenant utile de leur assigner un Patron céleste, 
choisi entre les saints qui ont été embrasés d’un plus ardent amour 
envers le Très Saint Sacrement de l’Eucharistie.

« Or, parmi les saints dont la piété à l’égard de ce sublime mys­
tère à paru se manifester avec une ferveur plus ardente, Pascal Bay. 
Ion tient le premier rang... » Et le Souverain Pontife résume à 
grands traits la vie du Saint de l’Eucharistie.

Laissant de côté les autres merveilles de cette vie admirable, étu­
dions seulement en Pascal le point de vue eucharistique. Nous ver­
rons sans peine que du berceau à la tombe, l’Eucharistie fut pour 
Saint Pascal le centre et l’âme de sa vie et de ses vertus.

Fils d’un humble paysan du royaume d’Aragon, notre Saint naquit 
le jour de la Pentecôte de l’année 1540. En Espagne cett fête de 
la Pentecôte s’appelle la Pâque du Saint-Esprit, d’où le nom de Pascal 
donné au nouveau-né.

L’enfant ne marchait pas encore, quand sa pieuse mère le prit 
avec elle un dimanche pour assister à la grand’messe. C’était la pre­
mière fois que les regards de l’enfant allaient rencontrer la Sainte 
Hostie. Pendant tout le temps de l’Office qui fut très long, immo­
bile comme une statue, dans les bras de sa mère, Pascal suivit avec 
un intérêt croissant les divers mouvements du prêtre et lorsque le 
célébrant éleva la Sainte Hostie et que les fidèles fléchirent le 
genou pour l’adoration, il tressaillit dans les bras de sa mère.
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